
Un autre regard sur le handicap mental

Peinture
réalisée par
une jeune
artiste de

5 ans, atteinte
d'autisme.

L' UtOPIQUe

rêvait dûêtre peintreN On devine dûailleurs derrière ses
gestes gauches et ses paroles maladroitesP une
personne curieuseP attentive aux autresP riche de
spontanéité et de sensibilitéN Le problème est quûil
nûa pas sa place dans une société tournée vers la
performance individuelle et la productivitéN Loin de
prendre en compte ses aptitudes et son potentiel
créatifP celleSci ne le juge que sur ses déficiencesN
CharlieP considéré comme inadaptéP est alors comme
tant dûautres mis à lûécart et marginaliséN
AinsiP cette expérienceP plutôt que les aiderP ne
contribueStSelle pas à exclure encore plus ces
personnes ? Avant de chercher à adapter les
handicapés à une normeP il est prioritaire de penser à
une intégration qui passe par la tolérance et
lûacceptation de lûautreN Le réel progrès ne passe
peutSêtre pas par la technologieP mais par plus
dûhumanité et de considérationN

En quête de lûenfant parfaitP la recherche tend vers
un eugénisme qui fait le tri entre les personnes et
favorise les plus productifsN Et les dérives sont déjà làN
A lûheure où les frontières entre lûhomme réparé et
lûhomme augmenté sûestompentP il nûest pas sûr
quûune telle expérience bénéficie aux personnes
comme CharlieN
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Lûexpérience a fait grand bruit dans la presse
scientifiqueN Alors que jusquûiciP le domaine de la
déficience intellectuelle paraissait inaccessibleP le
PrN Strauss et le PrN Nemur ont réalisé
lûimpensableP rendre un homme plus intelligentN
Charlie GordonP avec un QI de y8P était qualifié de
retardé mentalN Après son opération du cerveauP il
a vu ses capacités intellectuelles décupler en
quelques moisN Apprentissage de : languesP
maitrise de lûhistoireP de la philosophieP des
mathématiquesP de la scienceNNN Le champ des
connaissances quûil a acquises donne le vertigeN
Bien que lûexpérience nûait pas eu les résultats
escomptésP Charlie étant revenu à son état initialP
il sûagit dûune grande étape qui nous fait mesurer
les incroyables progrès de la scienceN Mais plus
quûelle ne fascineP lûexpérience interrogeN A lûheure
où on cherche à améliorer les personnes
handicapéesP ne faudraitSil pas discuter de la place
faite à la différence dans notre société ?

Derrière lûexpérienceP le message renvoyé aux
personnes en situation de handicap mental est
rude : la déficience intellectuelle serait une
anomalie que la science chercherait à éradiquerN
PourtantP comme il en témoigne luiSmêmeP Charlie
nûétait pas une personne malheureuse ni dénuée
dûespoirN Apprenti boulangerP il aimait lireP écrireP


